
 

 

Communiqué de presse 

 

Berne, le 11 février 2025. 
 

Plus d’un million de personnes ont des difficultés à effectuer des opérations de 
calcul simples 

Le calcul est une compétence de base indispensable pour gérer son quotidien en toute autonomie. 
Or, la dernière étude PIAAC dresse un constat alarmant : près de 1,06 million d’adultes en Suisse 
éprouvent des difficultés à effectuer des opérations de calcul simples. L’évolution montre que le 
nombre de personnes concernées ne cesse d’augmenter. Les conséquences sont loin d’être 
négligeables, allant des risques financiers aux charges économiques pour la société. 
 
Pour faire des achats, remplir sa déclaration d’impôt ou gérer le budget du ménage, il faut savoir 
calculer, estimer, comparer. Une personne qui ne maîtrise pas ces compétences paie souvent un 
prix plus élevé dans la vie de tous les jours. 

«Il m'est difficile de calculer les réductions. C'est pourquoi j'ai du mal à décider, lorsque je fais mes 
courses, quels sont les produits les moins chers», explique Thomas. 

Lorsqu’elles font leurs achats, les personnes concernées choisissent pour ainsi dire à l’aveuglette : 
« Une personne peu à l’aise avec les nombres dépense en règle générale plus, car elle a par 
exemple du mal à comparer les produits proposés en magasin », explique Georg Held, formateur 

en mathématiques élémentaires.  
 
Participation restreinte à la vie sociale et pénalisation sur le plan professionnel 

Les personnes qui ne maîtrisent pas suffisamment le calcul sont confrontées à des défis particuliers 
dans la vie de tous les jours. Comprendre un contrat, comparer les prix ou prendre une décision 
financière sont de véritables obstacles pour elles. En outre, elles sont pénalisées sur le plan 
professionnel, car dans bon nombre de métiers, des compétences élémentaires en mathématiques 
sont indispensables. De plus, les perspectives professionnelles et salariales sont souvent moins 
bonnes pour une personne aux connaissances lacunaires en calcul, ce qui constitue une menace 
pour sa sécurité sociale et économique. 
 
Risques financiers et charges économiques pour la société 
Ces insuffisances en compétences de base représentent une charge, non seulement pour la 
personne concernée, mais également pour la société. En effet, les personnes qui rencontrent des 
difficultés en calcul sont davantage menacées par la pauvreté et le surendettement. Cette situation 
a des répercussions financières sur l’aide sociale, l’assurance chômage et d’autres prestations 
d’assistance. La proportion élevée de personnes éprouvant des difficultés dans le domaine du calcul 
– 1,06 million d’adultes – souligne les besoins considérables en matière d’encouragement et de 
soutien. 
 
Les personnes ayant des difficultés en calcul peuvent trouver des cours adaptés sur : 
www.simplement-mieux.ch ou via la hotline 0800 47 47 47 
 
Le saviez-vous ? Le 14 mars est la Journée internationale des mathématiques (UNESCO). 

 

https://www.youtube.com/watch?v=Nd3aULpzDCw
http://www.simplement-mieux.ch/


 
 
 
 

 

La Fédération suisse Lire et Ecrire est 

l’organisation faîtière nationale dans le 
domaine des compétences de base. Elle 
regroupe les organisations présentes dans les 
différentes régions linguistiques de Suisse, qui 
depuis de nombreuses années proposent des 
activités de formation et de sensibilisation 
dans le domaine des compétences de base. 
La Fédération suisse Lire et Ecrire s’engage 
en faveur des personnes concernées en 
œuvrant dans les domaines de l’information, 
de la sensibilisation, du conseil, de la défense 
d’intérêts et du travail en réseau. Pour en 
savoir plus : www.lire-ecrire-suisse.ch  

 

 

Merci de prendre contact avec nous si vous souhaitez interviewer : 
- une personne concernée par les difficultés en mathématiques de base 
- un.e formateur.trice 
- un.e représentant.e de l’Association Lire et Ecrire ou de la Fédération suisse Lire et 

Ecrire. 

 

 
Contact pour les médias : 
Cécilia Cousin, cecilia.cousin@lire-et-ecrire.ch, tél 026 676 91 24, responsable communication de 
l’Association Lire et Ecrire. 
 
Tonja Bollinger, tonja.bollinger@lesen-schreiben-schweiz.ch, tél. 031 508 36 18, responsable 
communication de la Fédération suisse Lire et Ecrire.  
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